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L’annulation surprise de la candidature de Brisbane aux Jeux Olympiques de 2032 n’est pas un 
événement à prendre à la légère. Effectivement cette réalité met en évidence la crise 
institutionnelle que le CIO est en train de traverser. Il est clair que dans ce contexte d’instabilité 
la confiance publique mais également la crédibilité du comité sont remises en question. Il ne 
reste désormais que moins de six années avant l’échéance de 2032, ce qui impose au CIO de 
désigner rapidement une ville hôte. 
Ainsi, afin qu’une candidature apparaisse comme crédible, il faudrait tout d’abord qu’elle affirme 
sa faisabilité immédiate. Elle devrait disposer d’infrastructures qui soient opérationnelles dès à 
présent. Mais cela ne s’arrête pas là, il faudrait aussi qu’elle fasse preuve d’une réelle qualité 
d’anticipation et de planification afin de rattraper le retard accumulé. Dans la mesure où il reste 
seulement six ans, ce qui est inférieur au cycle normal. 
Il n’en demeure pas moins que l’aspect sécurité reste fondamental. Car en effet suite à cette 
annulation très tardive mais surtout face à la pression médiatique la confiance populaire est 
fragilisée ainsi, les enjeux sécuritaires doivent être présentés avec précision afin d’essayer de 
regagner la confiance internationale. Et même si cela paraît évident , il faut que le pays prouve la 
solidité de son projet, en mettant en avant que les Jeux Olympiques ne sont pas un projet isolé, 
ils doivent s’intégrer dans une vision durable et cohérente de l’évolution du pays hôte. 
Sur le point de vue économique, il apparait nécessaire que les projections budgétaires soient 
réalistes et pleinement assumées. Cette nécessité ne concerne pas seulement le coût de la 
création d’infrastructure et l’organisation de ces Jeux Olympiques,il est  aussi primordial de 
compter les coûts indirects qui concernent la sécurité mais aussi les transports. Ainsi cela paraît 
donc évident que des organismes extérieurs vérifient au cours de la préparation de cet 
évènement, les comptes pour éviter les dérives financières comme celles de Brisbane. 
Il est bien beau de parler des aspects extérieurs de l’organisation de ces Jeux Olympiques, mais 
il convient aussi de parler des athlètes en eux-mêmes. En effet, les athlètes doivent bénéficier de 
conditions optimales en particulier au sein du village olympique.Mais un point qui me tiendrait 
particulièrement à cœur serait  
l’équité entre les disciplines y compris celles qui sont les moins médiatisées.  
Ainsi, je soutiendrai la candidature la plus à même de garantir la stabilité et la crédibilité du 
Mouvement olympique. Ce choix devra s’inscrire dans le respect des valeurs fondamentales de la 
Charte olympique. 
 

1.​ Quels mécanismes concrets de contrôle et d’audit indépendants prévoyez-vous de mettre 
en place afin de garantir la sincérité budgétaire de votre projet, notamment en ce qui 
concerne les coûts indirects liés à la sécurité et aux infrastructures de transport ? 

2.​ Comment votre candidature entend-elle assurer une durabilité environnementale 
mesurable, en privilégiant des réductions effectives d’émissions plutôt que de simples 
mécanismes compensatoires, et en intégrant les enjeux climatiques dans la planification à 
long terme du territoire hôte ? 

3.​ Comment votre candidature garantit-elle un environnement stable et sécurisé pour 
l’ensemble des athlètes et des délégations, tout en prévoyant des dispositifs de gestion de 
crise capables d’assurer la continuité des compétitions en cas d’imprévu ? 

 



 
 

 


